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Aussi bien se le dire, la dernière année, 

les derniers mois n'ont pas été faciles. 

Privés de rencontres amicales et familiales, de 

sorties au restaurant ou de visites chez  les antiquaires, nous avons plutôt fait le circuit 

des pièces de notre maison, un rallye dont on connaît trop bien les méandres. Mais, je 

réalise que nous sommes des privilégiés, gratifiés d'une passion commune, celle de la 

beauté, celle de pouvoir admirer de petites merveilles en restant chez soi.  Et, peu importe 

leur valeur marchande, ces beaux objets nous parlent  au quotidien.  

C'est en échangeant  avec quelques amis qui ne nourrissent aucun intérêt particulier pour 

se changer les idées que j'ai compris l'importance salvatrice de pouvoir se rattacher à une 

passion.  Quand on reste à la maison, on peut bien cuisiner, faire du ménage (ce qui dans 

mon cas n'est pas une option tellement attirante!), regarder des films, lire, mais il arrive 

que la motivation nous joue des tours.  C'est alors que la déprime s'installe et avec elle 

les faux-pas. Un ami me disait: Mes petits enfants vont venir me voir... ils sont prudents... 

Un autre m'assurait qu'il n'y avait aucun danger au fait de recevoir son fils à souper.  C'est 

alors que l'exception dont nous parle la publicité de la santé publique prend tout son sens.  

Les exceptions sont dangereuses, c'est un fait!  Alors, que reste-t-il pour tous ceux et 

celles qui veulent bien respecter les règles sans sombrer dans la dépression? 

À ceux-ci je dirai qu'il existe une recette magique: c'est la passion du collectionneur. Qu'il 

s'agisse de collectionner le verre carnaval,  la céramique, ou de multiples autres objets 

que nos chroniques sur la collectionnite nous ont permis de découvrir, force est de 

constater que quand on nourrit une passion, on ne s'ennuie pas. Tout ce plaisir à sortir un 

bol, un vase, à l'admirer, et même à le laver prend un sens nouveau qui contribue à notre 

bien-être. Et quand on poursuit notre soif de savoir grâce à des recherches sur Internet, 

les informations  glanées sur de nombreux sites enrichissent nos connaissances.  

Oui, nos rencontres nous manquent, comme nous manquent aussi  

les soupers entre amis, les visites au cinéma, au théâtre ou dans les 

musées. Mais, le plus merveilleux n'est-il pas de réaliser que cette passion qui 

nous anime a des effets bénéfiques sur notre moral?  Un article dont la source n'était 

malheureusement pas mentionnée   rappelait justement qu'en contemplant les pièces 

qu'ils possèdent déjà et en faisant le point sur celles qui leur manquent, les collectionneurs 

s'offrent une parenthèse hors du quotidien et oublient pour un temps leurs soucis... 

 

Amis collectionneurs, en cette période difficile,   réjouissons-nous d'être nourris d'une 

passion, celle de la beauté des objets qui nous entourent. Je me rappellerai toujours les 

propos tenus par une de mes enseignantes il y a maintenant plus de 50 ans: le beau est 

tout ce qui, par sa vérité et son excellence, plaît à l'esprit et au cœur. 

 

Je nous souhaite de la beauté, encore et toujours! 


